LE NAUFFRAGE D’UNE BALEINIERE A INONGO EN RDC :

BILAN : 222 RESCAPES, 189 MORTS ET 82 DISPARUS.

Encore un bilan macabre en République Démocratique du Congo ce 25 novembre 2003, hormis le deraillement des deux wagons dans la ville portuaire de Matadi ( 18 morts et 3 disparus), le crash d’un Avion Antonov 32 à Boende (22 morts), accident routier à Goma et l’accident ferroviaire de Kindu ( 16 morts).

En effet, tout ce passe à Inongo, chef –lieu du District de Mai-Ndombe, ex Domaine de la Couronne Belge dans la province de Bandundu à plus de 500 kms de Kinshasa oű une embarcation motorisée en bois : HB/DIEU MERCI, provenant de la rivière Lokoro, l’un des affluents dudit lac traverse vers 14h30’, heure locale soit 13h30’ GMT d’Inongo vers Kesenge, village situé de l’autre coté de la rive à plus de 20 kms quand tout à coup survint un orage qui brise l’embarcation à deux.

Dans l’immensité du lac, c’est le sauve qui peut qui s’ensuit avec ce bilan macabre très lourd.

C’est ce 27 novembre 2003 qu’une forte délégation gouvernementale conduite par le Vice-Président chargé des questions politiques et de la Sécurité, Monsieur Azarias RUBERWA, accompagné du Ministre de l’Intérieur et du Ministre des Affaires Humanitaires est arrivée à Inongo pour consoler la population et secourir les rescapés.

Toutefois au-delà de cet accident, il sied de s’interroger sur ces nauffrages périodiques dans ce lac à des vents impétueux ?

En effet, avant 1990, les bateaux courriers de l’Office National de Transport, ONATRA desservaient ces contrées avec deux navettes chaque deux semaines, à savoir Kinshasa – KIRI via Inongo et Kinshasa – OSHWE, ce qui permettaient aux trafiquants qui pour la plupart sont des paysans de voyager dans des conditions décentes.

Maintenant, voilà plus de treize ans que l’ONATRA n’a plus de bateaux opérationnels et le vide est comblé par ces embarcations fortuites, qui ne respectent aucune norme sous le régard complice de la police fluviale et la Régie de Voies Fluviales.

L’appel est lancé aux parties impliquées dans la gestion dudit secteur pour aider la population à voyager dans des bonnes conditions, défi de reconstruction oblige.
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